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A noter :  

deux manifestations  
à Nevers    

 

samedi 30 janvier  
(voir page 4) 

 

jeudi 4 février  
 (voir page 5)  

Vœux de la Fédération du PCF :  
 

«  Bousculer les scénarios politiques écrits d’avance »  

Plus dôune centaine dôadh®rents, de sympathisants, 
de repr®sentants dôorganisations avaient r®pondu ¨ 
lôinvitation de la F®d®ration du PCF, pour ses vîux de 
d®but dôann®e, mercredi dernier ¨ la Salle des Eduens 
(Nevers). Une r®ception d®sormais habituelle, permet-
tant de faire un ç point è politique dans une p®riode o½ il 
y en a bien besoin, et de se retrouver de mani¯re tr¯s 
conviviale autour dôun buffet o½ les discussions peuvent 
se prolonger dans la soir®e.  

 

Apr¯s lôaccueil des invit®s, Franois DIOT, secr®taire 
d®partemental, a notamment d®clar® :  

 

ç Personne ne regrettera cette ann®e 2015, qui 
commenc® par les attentats de Charlie Hebdo, qui sôest 
poursuivie par lôinstallation lente et durable de lôextr°me-
droite au cîur du paysage politique, et qui sôest termi-
n®e, apr¯s les sanglants attentats du 13 novembre ¨ 

Paris, par des ç ratonnades è, fin d®cembre, dans les 
rues dôAjaccio apr¯s le basculement de lôAssembl®e de 
Corse sous la direction dôun tandem nationalo-
ind®pendantiste (é) Ce raccourci illustre la rapidit® de 
lôaggravation du climat politique dans notre pays (é)  

 

Des motifs d’inquiétude 
 

Des motifs dôinqui®tude, il y en a l®gion. Et pour-
tant, si nous avons choisi sur notre carte de vîux ces 
paroles de Paul Eluard, côest justement parce quôelles 
nous montrent le seul chemin qui vaille : ç ce quôil faut, 
côest y voir clair, et lutter sans d®faut è.  

 

Y voir clair, dôabord, quand tant dô®crans de fu-
m®e, de faux-semblants, de raccourcis id®ologiques 
cherchent ¨ d®tourner lôopinion publique des r®els pro-
bl¯mes, et des vraies solutions ¨ y apporter. Quand tant 
de mots sont d®voy®s (é)  

 

Ces impostures, nous les combattons sans re-
l©che car côest une insulte ¨ lôintelligence humaine 
et aux citoyens de la R®publique Franaise. Cela de-
mande de la clairvoyance, du discernement, et cela 
exige de mener une bataille id®ologique de haut niveau, 
alors que tout est fait pour imposer la pens®e unique 
lib®rale.  

 

Se hisser à la hauteur de la bataille 
idéologique  

 

Se hisser au niveau de cette bataille id®ologique, 
cela demande un puissant effort militant 

Autour de Franois Diot, les membres de lôex®cutif f®d®ral, 
Liliane Depresle, Wilfried Gay, Didier Bourotte, Monique 
Choquel, Jean-Marc Soisson, Jean-Paul Pinaud  
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La Charit® :  
D®bat d'orientation budg®taire 

 
Lundi dernier a eu lieu le DOB au Conseil Munici-

pal de La Charit® sur Loire.  
 
Lors de ce Conseil Municipal, o½ sont pr®sent®es 

les grandes lignes du budget 2016 de la commune, 
Bernard DUBRESSON, conseiller d®l®gu®, a d®cla-
r® au nom du groupe des ®lus Communistes et R®pu-
blicains :  

 
ç  D®battre des orientations budg®taires devient 

chaque ann®e plus difficile compte tenu des choix  du 
gouvernement, pr°t ¨ brader toutes les solidarit®s na-
tionales selon les exigences du grand patronat.  
   
Chaque ann®e la DGF (Dotation Globale de 

Fonctionnement) diminue et les mesures dites 
ç de compensation è sont loin de compenser, privant 
la ville des moyens pour r®aliser son programme. Le 
gouvernement impose l'aust®rit® aux communes qui 
ne sont en rien responsables des d®ficits. 

 
 Avec le ç pacte de responsabilit® è de 50 milliards 

d'euros sur 3 ans, le gouvernement consacre une part 
essentiel du budget du pays aux seules entreprises, 
sans contr¹le, ni contrepartie comme en t®moigne la 
progression sans cesse du ch¹mage et des drames 
humains que cela engendre. 

 
 Le Cr®dit d'Imp¹t Comp®titivit® Emploi (CICE) en 

est le symbole, financ® ¨ la fois par l'augmentation de 
la dette publique et par des coupes budg®taires dans 
les d®penses de lô£tat, celles des collectivit®s locales 
et de la S®curit® Sociale. 

 
 Ainsi l'argent public passe des poches des ci-

toyens directement dans celles des actionnaires et 
des financiers qui n'ont jamais ®t® aussi riches alors 
que pr¯s de 20 % de la population nivernaise survit 
sous le seuil de pauvret®, soit moins de 900 euros 
par mois. 

 
Pire, le gouvernement continue de consid®rer que 

la baisse du ch¹mage et les cr®ations d'emplois pas-
sent par des all¯gements fiscaux patronaux et par un 
d®mant¯lement de la l®gislation du travail, au d®tri-
ment des salari®s. Cette politique est un ®chec. 

 
La politique d'aust®rit® fait reculer l'investisse-

ment public des communes de 19 % sur ces deux 
premi¯res ann®es de mandat communal, selon une 
®tude de la Banque Postale. 

 
Il serait efficace de donner les moyens financiers 

aux collectivit®s locales pour qu'elles puissent investir 
dans les constructions, le service public de proximit® 
et la transition ®nerg®tique, afin de contribuer ¨ cr®er 
de l'activit® et des emplois notamment dans lôartisanat, 
les PME et consolider la coh®sion territoriale qui 
risque d'°tre fragilis®e par la r®forme territoriale tr¯s 
mal conduite. 

 
Dans la situation actuelle, n'oublions pas que la 

coh®sion sociale, la justice sociale sont facteurs de 
paix et qu'il ne pourra pas avoir de lutte victorieuse 
contre le terrorisme sans cela. 

 
Les ®lus communistes et r®publicains propo-

sent de r®former la fiscalit® professionnelle des 
entreprises afin qu'elles contribuent v®ritablement au 
d®veloppement du territoire. 

 
Il y a besoin de r®former les imp¹ts locaux des par-

ticuliers avec une r®vision des valeurs locatives qui 
n'ont pas ®volu® depuis 1970 et engager une r®elle 
r®forme de la fiscalit® dans son ensemble. Nous r®af-
firmons notre attachement au service public et au 
maintien des emplois territoriaux. 

 
 Nous partageons les orientations propos®es pour 

la ville, notamment la volont® de ne pas augmenter les 
imp¹ts locaux en soulignant que nous sommes certai-
nement au bout des ç ®conomies de fonctionnement ¨ 
r®aliser è sans remettre en cause les emplois et le 
service public. è 
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suite de la page 1  
(é)  
Il faut f®liciter les communistes et leurs amis qui 

ont ¨ nouveau su se mobiliser en 2015 dans le d®parte-
ment sur tous les sujets qui animent la vie politique d®-
partementale (é) 

 

Côest ainsi que nous concevons le r¹le dôune forma-
tion politique. A lire, dans la presse locale, les guerres 
internes que se m¯nent les dirigeants de la droite niver-
naise par conf®rences de presse interpos®es, on se dit 
que d®cid®ment nous nôavons pas la m°me conception 
de lôaction politique (é)  

 

Et pourtant : ç et si malgr® tous nos efforts, ce 
que nous visons ®tait vain è ? Voil¨ la question qui a 
travers® beaucoup de t°tes, ¨ la fin de cette ann®e 
2015, devant la tournure prise par les ®v®nements et 
devant le r®sultat des ®lections r®gionales, qui donne un 
sentiment dôimpasse ¨ de nombreux camarades et ¨ de 
nombreux progressistes dans le pays.  

 
 

Les élections régionales  
 

Cette interrogation est l®gitime. Mais les efforts 
consentis ne sont jamais vains. M°me si les r®sul-
tats ne sont pas ¨ la hauteur de nos espoirs, lors de ces 
®lections r®gionales, 1 200 000 hommes et femmes ont 
fait le choix de voter pour les listes o½ nous figurions. 45 
000 en Bourgogne Franche Comt® ; 5 500 dans la 
Ni¯vre, avec le meilleur r®sultat (et de loin) des 8 d®par-
tements de la nouvelle R®gion è (é)  

 

ç Il nôy aura, dans la nouvelle r®gion Bourgogne 
Franche Comt®, plus dô®lu communiste ou du FDG. 
Côest grave, c'est un coup tr¯s dur pour les int®r°ts des 
classes populaires (é) Jôen profite pour tordre le cou ¨ 
une id®e quôon entend parfois, ici ou l¨ : les ®lus com-
munistes et du FDG ne sont pas des ®lus ç conc®d®s è 
par nos adversaires ou m°me par nos partenaires (é) 
Ce sont des ®lus dont les positions ®lectives sont 
gagn®es de haute lutte, sont arrach®es par des rap-
ports de forces construits dans les mobilisations 
sociales, construits dans les batailles d'id®es.  

 

Avoir des ®lus ou pas, ce nôest donc pas une 
question secondaire. Côest au contraire une ques-
tion qui, face ¨ l'entreprise de reconqu°te de tous les 
pouvoirs par la droite et l'extr°me-droite, est une ques-
tion absolument primordiale.  

 

(é) Mais bien au-del¨ des r®sultats ®lectoraux, des 
millions de Franais-es refusent de sôincliner devant les 
r®gressions lib®rales. Les communistes restent, pour 
ces millions de gens, une force fiable, une force solide, 
une force s®rieuse, une force identifi®e avec laquelle il 
faut reconstruire un nouvel espoir.  

 

La bataille Goodyear  
 

Côest arm®s de cette confiance que nous ferons tout, 
d¯s le d®but de cette ann®e, pour que les 8 de Goo-
dyear soient relax®s è (é) è  

 

Il revient sur le scandale de cette d®cision de justice.  
 

ç Voil¨ la lutte des classes. Voil¨ une bataille tr¯s 
symbolique, une bataille que nous devons absolument 
gagner dans ce d®but dôann®e 2016.  

 

L’Etat d’Urgence 
 

Dans le m°me temps nous ferons tout pour emp°-
cher lôinstitutionnalisation de lôEtat dôUrgence et la 
d®ch®ance de nationalit® (é)  

 

Il sôattarde sur ç lôesprit du 11 janvier è, aujourdôhui 
d®voy® au point que ç le Maire de Nevers Denis Thuriot 
ait cru pouvoir prendre appui sur les attentats de Charlie 
Hebdo pour justifier lôarmement des policiers municipaux 
et le d®ploiement de la vid®o-surveillance (é)  

 

Le Pr®sident de la R®publique veut aujourdôhui 
changer la Constitution. Lui qui, depuis le d®but du 
mandat, refuse dôy toucher en y int®grant le droit de vote 
pour les r®sidents ®trangers, pr®f¯re aujourdôhui la chan-
ger sous la dict®e du terrorisme, plut¹t que sous la dic-
t®e de ses engagements ®lectoraux (é) Les commu-
nistes m¯neront la bataille dôopinion aux c¹t®s de leurs 
parlementaires qui sôy opposeront avec la derni¯re ®ner-
gie.  

 

Une campagne pour l’Emploi 
 

Nous ferons tout pour d®fendre lôemploi, qui est 
la pr®occupation nÁ1 des nivernais-es dont pr¯s de 
15 000 sont inscrits ¨ P¹le Emploi.  

 

Et d®fendre lôemploi, ce nôest pas sôattaquer aux 
droits des salari®s ; ce nôest pas casser le Code du Tra-
vail ; ce nôest pas consid®rer que le pays est ç trop g®-
n®reux è avec ses ch¹meurs (é) è  

 

Il d®veloppe les axes dôune grande campagne natio-
nale pour lôemploi que les communistes vont relancer en 
2016 : hausse des salaires, plans dôinvestissements 
pour moderniser le pays et pour la transition ®nerg®-
tique ; nouvelle r®duction du temps de travail hebdoma-
daire ; interdiction du travail d®tach® ; r®forme de la fis-
calit®, r®duction drastique des dividendes et des recettes 
financi¯res du capital ; S®curit® dôEmploi Formation ; 
droits nouveaux aux salari®s et ¨ leurs repr®sentants 
dans la gestion des entreprises (é)  

 

La situation internationale  
 

ç Nous ferons tout pour que le petit Aylan ne soit 
pas oubli® (é) Cô®tait il y a moins de 6 mois. O½ en 
sommes-nous, 6 mois apr¯s ? Combien de dizaines 
dôenfants se noient, chaque mois, alors quôon continue ¨ 
dresser des murs et des barbel®s tout autour de lôEu-
rope, ¨ souponner les migrants dô°tre de potentiels dji-
hadistes, et ¨ sôengager dans des aventures militaires 
qui alimentent les probl¯mes que lôon pr®tend com-
battre ? (é) nous r®affirmons que la France doit chan-
ger de politique (é) è 

Suite pages 3 et 4 

Garchizy : 
Vîux de la liste  
de Rassemblement  

de la Gauche citoyenne. 
 
Dans leur ®crit, les ®lus font le constat de l'®chec des 
politiques d'aust®rit®. 
Localement, ç notre municipalit® s'inscrit dans cette 
d®rive en acceptant le transfert au priv® de l'entretien 
des r®seaux pluviaux, en pr®parant le transfert au ni-
veau de l'agglom®ration des 
politiques sociales munici-
pales, en s'inscrivant dans des 
d®marches s®curitaires qui 
encouragent la d®lation et en 
s'ing®rant dans la vie associa-
tive qui conduit ¨ la disparition 
des associations. 
Avec ces pratiques, on est 
bien loin de vos pr®occupa-
tions, de la vie des familles en 
difficult®, des demandeurs 
d'emplois, des pr®caires, des 
salari®s surexploit®s, des re-
trait®s malmen®s et des agents de service public sacri-
fi®s. Alors que les privil®gi®s de la fortune, ceux de la 
finance, les grands patrons eux continuent comme ja-
mais ¨ battre des records de profits. 
C'est insupportable et r®voltant ! è (é) ç En ce d®but 
d'ann®e 2016, il faut ensemble r®agir, nous ressaisir, 
d®battre, r®fl®chir et travailler ¨ une construction d'une 
vraie alternative progressiste ¨ gauche. è 
 

Les ®lus Collette Boch, Val®rie Goussot, Cyril Hallier, 
Jean Paul Pinaud invitent la population ç autour du 
verre du nouvel an è : 

samedi 30 janvier ¨ 11 H  
salle rendez-vous associatif,   

derri¯re la Poste. 
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Les fonctionnaires en ont assez  
du m®pris, ils exigent  

lôaugmentation des salaires  
et des emplois. 

 
Ce mardi, les agents de la Fonction Publique dôEtat, 
Territoriale, et Hospitali¯re se sont mobilis®s pour exi-
ger lôaugmentation urgente des salaires,  et obtenir 
des emplois publics et statutaires afin de permettre 
dôam®liorer la r®ponse aux besoins des usagers sur 
tout le territoire.  
 

A Nevers, pour la CGT, Christine RAGUILLAT secr®-
taire du syndicat des finances d®clare : ç  côest pos-
sible ! Lôargent existe pour r®pondre ¨ nos revendica-
tions, permettre le d®veloppement des services pu-
blics en lien avec le d®veloppement industriel et celui 
de nos territoires.  
 

Côest une question de choix politiques. Il y en a 
assez de ce m®pris des fonctionnaires. Comme il y en 
a assez du m®pris envers les salari®s, les priv®s dôem-
ploi et les retrait®s. Il y en a assez aussi des r®duc-
tions dôeffectifs catastrophiques, des m®thodes de ma-
nagement qui entra´nent un mal °tre au travail (é) 
 

Augmenter de 1% le point dôindice des fonction-
naires cela repr®senterait seulement 2 milliards 
dôeuros, bien loin des 230 milliards dôeuros dôexo-
n®rations de cotisations  fiscales et sociales que re-
pr®sentent le CICE, le pacte de responsabilit®, le cr®-
dit imp¹t recherche, et toutes les exon®rations soit 
disant pour cr®er des emplois et qui au final sont all®s 
principalement dans les poches des actionnaires qui 
se sont vus distribuer 231 milliards dôeuros de divi-
dendes. Sans compter lô®vasion fiscale qui sô®l¯ve 
entre 40 et 60 milliards dôeuros dont 15 au titre de lôim-
p¹t sur les soci®t®s.   
 

Cela accentue le d®ficit public qui est utilis® par ceux-
l¨ m°me qui lôorganisent pour imposer des reculs au 
travers de nombreuses r®formes : territoriales, col-
l¯ges, sant®, finances publiquesé et  justifier ainsi 
toujours et encore des r®ductions budg®taires ! 
 

Alors que la situation ®conomique et sociale est r®v®-
latrice de lô®chec de ces politiques mises en îuvre 
depuis plus de trente ans, Franois Hollande  confirme 
sa volont® de les poursuivre et les amplifier (é) Trop 
côest trop, tous ensemble nous devons et nous pou-
vons inverser ces injustices en nous rassemblant è.  

 

GOODYEAR :  
 

Jeudi 4 f®vrier,  
rassemblement ¨ 16 h,  

devant la Pr®fecture ¨ Nevers 
 

en soutien aux 8 salari®s 
et aux libert®s syndicales,  
¨ lôappel de la CGT 



Il insiste sur le r¹le de lôONU, sur la solidarit® avec le 
peuple kurde et le peuple palestinien.  

 

ç Sur tous ces sujets, nous allons nous battre. Mais 
nous sommes avant tout, aujourdôhui, confront®s ¨ un 
probl¯me global dans le pays, et ¨ une urgence :  

 

la situation politique,  
et singulièrement la situation à gauche.  

 

Le paysage politique franais est en ruines. Et sur-
tout, il semble aujourdôhui bloqu® ¨ lôissue des ®lections 
r®gionales. Et si nous ne faisons rien, si rien ne se 
passe, il nôa aucune raison de se d®bloquer tout seul ¨ 
la veille de la Pr®sidentielle de 2017.  

 

Tout a ®t® fait pour installer cette situation : le 
Parti Socialiste et la droite ont choisi le Front National 
comme concurrent politique nÁ1 et lôont plac®, avec suc-
c¯s, au centre du jeu politique.  

 

Il faut reconna´tre quôils sont en train de r®ussir leur 
coup, o½ finalement la vie politique franaise se r®su-
merait en 3 grands p¹les : le social-lib®ralisme ¨ la 
sauce Valls-Hollande-Macron, la droite de plus en plus 
dure, quôelle soit derri¯re Sarkozy ou derri¯re Jupp®, et 
lôextr°me-droite en arbitre, en ®pouvantail dôautant plus 
efficace quôelle est d®sormais en position elle aussi de 
conqu®rir le pouvoir.  

 

Le piège du tripartisme s’installe, 
 

et il verrouille aujourdôhui encore un peu plus la si-
tuation politique que nous avions vu venir è 

 

(Il cite les propos tenus par Pierre Laurent ¨ Nevers, 
il y a un an en d®cembre 2014).  

 

ç Dans ce sc®nario, les id®es de progr¯s et la 
gauche de transformation sociale sont compl¯tement 
hors-jeu. Côest lôid®e-m°me de gauche qui est aujour-
dôhui clairement en danger, ou du moins qui risque 
dô°tre durablement marginalis®e  

 

Cela, nous ne lôaccepterons jamais. Et nous ne 
sommes pas seuls. Il y a en France des millions de 
gens qui ne sôy r®signent pas. Des millions dô®lecteurs 
sinc¯res de gauche, qui refusent le sabordage des va-
leurs quôils ont toujours port®es. Ils sont majoritaires ¨ 
gauche, mais côest aujourdôhui le chemin qui manque, 
et notamment le chemin de lôunit®.  

 

En m°me temps, apr¯s les R®gionales, beaucoup 
peuvent s'inqui®ter d'une candidature qui contribuerait ¨ 
®liminer la gauche au second tour : le PS joue ¨ fond l¨
-dessus et sur la corde ®lim®e du ç vote utile è, et les 
institutions de la 5

¯me
 R®publique le lui permettent. Le 

pi¯ge est donc redoutable, et il se risque de se refermer 
d¯s les prochaines mois. 

Pour déverrouiller le débat,  
 

la question n'est donc pas seulement de construire 
une candidature ¨ gauche de Hollande, mais de poser 
une question ¨ toute la gauche : ç quelle candidature 
de gauche en 2017 pour une alternative ¨ l'aust®rit®, 
pour un projet solidaire, pour battre la droite et 
lôextr°me droite ? è.  

 

Côest ce que fait Pierre Laurent quand il appelle ¨ 
construire, par un processus populaire et collectif, 
ç une candidature de gauche sur un projet de 
gauche avec des valeurs de gauche è, et ®videm-
ment cette candidature ne peut pas °tre celle de F. Hol-
lande, M. Valls ou un clone de cette politique, parce 
que la gauche ce nôest pas la Loi Macron, la Casse du 
Code du Travail ou la D®ch®ance de Nationalit®, et que 
si la gauche côest cela, alors la gauche ne sera pas pr®-
sente ¨ lô®lection Pr®sidentielle ! è. 

 

L’idée d’une primaire à gauche ?  
 

Il ®voque lôinitiative, parue d®but janvier, dôun appel 
¨ lôorganisation dôune primaire ¨ gauche, ¨ partir dôun 
texte ç sur des bases de rupture avec les orientations 
actuelles è, qui appelle ¨ ouvrir ç un d®bat de contenu 
et d'id®es exigeants è, en refusant ç que la menace du 
FN et le risque terroriste servent de pr®texte pour refu-
ser le d®bat d'id®es et de projet ¨ gauche è, et ¨ faire 
de la primaire la possibilit® de construire ç une candida-
ture ¨ l'®lection pr®sidentielle incarnant le projet positif 
et bienveillant dont la France a besoin pour sortir de 
l'impasse è.  

 

ç Soyons clairs : pour nous, communistes, les pri-
maires ne sont pas dans notre tradition, dans notre cul-
ture. Et nous en connaissons les pi¯ges. Ceci dit, côest 
toute lô®lection Pr®sidentielle qui nôest pas notre cul-
ture... ! Les conditions d'une telle primaire, ses con-
tours, ses objectifs restent encore ¨ lôheure actuelle tr¯s 
incertains. Mais en m°me temps, aujourd'hui, tout est 
verrouill® et la situation semble bloqu®e. Alors, al-
lons-nous en rester l¨ ? 

 

Côest pour cela que les communistes, pour leur 
part, ne ferment aucune porte. Il y a suffisamment 
de portes ferm®es ¨ double tour, pour pousser lôune 
des rares qui sôentrouvrent (é)  Il est dôailleurs assez  
symptomatique que, pour des raisons visiblement di-
verses, ¨ peine la proposition rendue publique, il se 
trouve d®j¨ pas mal de monde pour tenter, sans tou-
jours lôassumer ouvertement, de tuer lôinitiative dans 
lôîuf !  

 

Pour notre part, nous sommes pr°ts ¨ tout dis-
cuter. Dans la situation que nous vivons, nous 
nô®cartons a priori aucune hypoth¯se de processus 
collectif. Si côest lôoccasion dôouvrir enfin un grand 
d®bat sur le vrai projet de gauche dont notre peuple a 
besoin, et sur les moyens de le porter au pouvoir en 
France, alors nous allons nous y engouffrer.  

 

Nous ne partons pas de rien  
 

les communistes ont des ®l®ments ¨ verser au d®-
bat. Le texte que nous avons produit il y a plusieurs 
mois, ç La France en Commun è, est une contribu-
tion des communistes au d®bat pour ®laborer le projet 
de soci®t® ç mobilisateur et bienveillant è quô®voquent 

les initiateurs de lôappel ¨ une primaire. Discutons-en, 
mettons-le en d®bat dans toute la gauche, et avec toutes 
celles et ceux qui acceptent dôen parler !  

 

Nous le disons ¨ tous : ¨ nos amis du Front de 
Gauche, pour que nous fassions mieux qu'en 2012. 
aux socialistes, pour beaucoup sinc¯res mais qui 
aujourdôhui t®tanis®s face ¨ la catastrophe politique dans 
laquelle les entra´ne lôex®cutif, et qui ne veulent pas 
d'une pr®sidentielle qui ressemble ¨ la R®gionale de PA-
CA ou du Nord-Picardie ; aux ®cologistes, aux syndica-
listes, aux responsables associatifs : l'heure est 
grave. La gauche sociale et politique ne peut rester 
l'arme au pied face au d®sastre.  

 

Nous ne pouvons pas savoir, aujourdôhui, o½ tout 
cela atterrira. Cela ne d®pend pas que de nous, et 
chacune et chacun ¨ gauche est plac® devant ses res-
ponsabilit®s. Mais cela d®pend aussi de nous.  

 

Le Parti Communiste Français  
 

Je termine sur le PCF. Toujours, les communistes ont 
su °tre pr®sents aux rendez-vous d®terminants de lôHis-
toire de notre pays. Dans ce moment intense de recom-
position politique, le Parti Communiste est toujours l¨, 
côest un atout irremplaable, car ce sera une pi¯ce ma´-
tresse dans les bouleversements politiques que conna´-
tra notre pays dans les mois et les ann®es qui viennent.   

 

Et la bonne nouvelle, côest que malgr® ses revers 
®lectoraux, le PCF se renforce aujourdôhui de nouveaux 
adh®rents ; pr¯s de 750 dans la Ni¯vre, avec lôann®e 
derni¯re plusieurs dizaines dôadh®sions nouvelles, de 
jeunes, de salari®s, de t°tes bien faites, qui adh¯rent 
parfois apr¯s plusieurs ann®es de ç compagnonnage è 
et de travail en commun.  

 

Ils vont venir ®pauler, et rajeunir nos directions lors 
de nos Congr¯s de Section et de notre Congr¯s f®d®ral 
qui se tiendront dans le courant du mois de mai. Ils in-
carneront un parti vivant, qui ®volue et qui se transforme, 
et surtout qui est en prise directe avec la soci®t® dans 
laquelle nous vivons.  

 

Cela nous honore, et cela nous oblige è.  
 

Il remercie ¨ cette occasion Jean-Paul Pinaud, dont 
le bilan ¨ la R®gion ç sera encore longtemps envi® par 
de nombreux vice-pr®sidents aux Transports è, et qui a 
assum® la difficile charge de mandataire de la liste aux 
R®gionales et de mandataire financier sur les 8 d®parte-
ments. 

 

Renforcer le PCF  
 

(é) Ce d®vouement, cette intelligence collective, 
côest cela qui fait le Parti Communiste Franais. Et rien 
dôautre. Oui, on peut °tre fiers dô°tre au Parti Commu-
niste Franais . A ceux qui veulent nous rejoindre, qui ne 
lôont pas encore fait, ou qui h®sitent encore, nous 
leur disons : c'est sans doute le moment è (é) 

 

Il ®voque ®galement ç la bataille financi¯re, une ba-
taille politique ¨ part enti¯re et qui est aujourdôhui une 
question existentielle pour notre F®d®ration (é) Pour 
nombre de gens, le Parti Communiste est dans le pay-
sage, on le voit dans toutes les ®lections et toutes les 
mobilisations sociales, il fait partie int®grante de la vie 
politique. Mais faire vivre nos id®es et notre Parti, côest 
une lutte de tous les instants, et le meilleur moyen 
dôassurer sa p®rennit® côest de participer ¨ le faire 
vivre ! è 

 

STOP à l’état d’urgence !  
STOP à la déchéance de nationalité !  

 

MANIFESTATION à NEVERS  
ce samedi 30 janvier à 11 heures  

Place de la Résistance (devant la Préfecture)  
 

Pour :  
 

Ʒ La lev®e imm®diate de lô®tat dôurgence et de lô®tat dôexception permanent 
 

Ʒ Lôabandon de la constitutionnalisation de lô®tat dôurgence et de la d®ch®ance de nationalit® 
 

Ʒ Lôarr°t de la r®pression et de la stigmatisation des manifestant-es et militant-es des mouvements sociaux,  
des migrant-es, des musulman-es ou suppos®-es lô°tre, des quartiers populaires 
 

Ʒ Le respect de la libert® de manifester, de se r®unir et de sôexprimer 
 

ê lôappel de :  
 

FSU, CGT, Solidaires, LDH, Mouvement de la Paix, MRAP, Cimade, PCF, Ensemble, PG, EELV, FCPE, AOC, CAC58é  
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